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c'encher l'hilarité générale, par des productions
bien trouvées.

Remercions tout ceux qui ont contribué au
sUocès de ce cours : les conférenciers, 'le cinéas-
'e/ le chef de cours et le chef technique, le
seront-major, le cuisinier, sans oublier les sociétés
be chemin de fer et de ski-lift du Mt. Lachaux.

Remercions également notre Chef cantonal
vaudois pour sa visite, qui fut une leçon pour
c®rtains négligents.

Remercions tout spécialement nos
samaritains-couturières qui eurent des heures de consul¬

tations anormalement chargées. 3e les veux bien
très charmantes mais tout de même...

3e ne citerai qu'un nom, c'est celui de notre
aumônier, Mr. Vuille, pasteur, qui malgré son âge a

été un animateur d'une jeunesse extraordinaire
et sans être un skieur-champion a toujours été
le premier à tirer maint novice d'une situation
peu confortable.

Nous, les moniteurs, remercions les élèves
pour leur magnifique tenue, qui nous a grandement

aidé dans notre travail. A tous, un vigoureux

Merci.
D. Lamtoercy, chef I. P.

rL LU DANS LA PRESSE J lACTDOM
C'est lundi soir, devant la laiterie. Il fait froid,

'a bise s'est levée et quelques flocons voltigent
bans l'air. Il neige de rage, comme on dit chez
^us. Sous la lampe, un petit attroupement, cinq
°u six jeunes gens discutent. Ce n'est pas qu'on
s°it très bien, par un pareil temps, mais c'est
'habitude et il manquerait quelque chose à la
soirée si l'on omettait cette partie de blague
®près la coulée. Et puis Marcel a quelque chose
9 dire. Il est resté un bon moment tête baissée,

mains dans les poches. M a une sérieuse
réprimande à adresser à son ami Pierre qui depuis
Quelque temps lui joue des tours.

— Dis-donc, lui lance-t-il, qu'est-ce qui t'as pris
hier soir

— Hier soir
— Oui, fais pas l'âne. Qu'est-ce que tu avais

besoin de t'en aller quand tu savais que tout le
fronde restait encore. On est copain ou bien on
'est pas. La « cassée », c'est pas tous les jours.
Voilà mon gaillard qui file avant minuit avec Al-
'r®d et André. C'est toi qui les a entraînés les
beux autres, hein pas besoin de demander.

—• Si ça me plaisait de rentrer?
— Si ça me plaisait de rentrer ; et si ça nous

biaisait de rester, à nous. T'es un lâcheur
— Ecoute, on s'était amusé depuis 8 heures et

b®mie. 3'ai trouvé que ça suffisait ; et puis, chez
bous, on aime bien que je rentre pas trop tard.

— Oh tes vieux tu penses qu'à eux et tes
c°pains. lis te disent pas chez vous ce qu'ils
faisaient quand ils étaient jeunes. Tu nous empoisonnes

avec tes histoires.
— Mon père et ma mère, je les respecte, et si

fbes copains m'empêchent de les respecter, c'est
bas des copains.

Marcel n'a pas répondu, fait demi-tour et s'en
®st allé en oubliant sa tooille au coin de la
laiterie.

Pierre s'en va également et dans la nuit, en
biarchant, il réfléchit. « Peut-être que j'ai réagi
,r°p fort. Dimanche, en partant sans rien dire, et
Ce soir en répondant à Marcel sur un ton un peu

brusque... Mais ça ne me va pas de traîner toutes

les fois qu'il y a une soirée..., souvent il y en
a qui ont trop bu et puis on se chicane..., ça
n'est pas une vie chrétienne..., c'est comme
quand on parle des jeunes filles... qu'on fréquente

pour s'amuser... qu'on assiste à la messe comme

des bûches, ou bien en rigolant dans un
coin..., qu'on travaille comme des esclaves,
uniquement parce que ça rapporte..., ça n'est pas
comme ça qu'on fera une Eglise solide... Solide...
bien sûr qu'elle est solide dans le monde. Le
Pape, les Evêques, les prêtres, les toons chrétiens
dans le monde il y en a encore, c'est solide...
Mais dans le coeur des jeunes..., chez beaucoup
qui pensent surtout à rigoler, l'Eglise c'est pas
assez solide... Il faut réagir... sur toute la ligne.
C'est nous qui ferons les familles catholiques de
demain..., il faut que ce soit solide. Pour ça, il
faut des types d'attaque chez les jeunes... 3e
crois que ça a fait impression ce que j'ai fait...,
je continue..., je tiens, il y en a déjà deux qui
ont tenu avec moi... Marcel ne m'en voudra pas
longtemps..., je le reverrai..., il faut que je l'amène...,

au fond c'est un type..., il a osé réagir, pas
du bon côté, bien sûr..., mais ça le travaille..., ça
me donnera l'occasion de lui dire tout ce que je
pense..., pendant les quelques pas qui me res^
tent à faire je vais prier pour lui... et demain, on
se reverra »..

(« La Gerbe », organe de la 3.A.C. romande).
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